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Le centre de l’Institut de re-
cherche en sciences et tech-
nologies pour l’environne-
men t e t l ’ ag r i c u l t u re
(IRSTEA) va-t-il quitter No-
gent-sur-Vernisson ? Le sé-
nateur Jean-Pierre Sueur
vient d’alerter par écrit le
Premier ministre, les minis-
tres de l’Éducation nationa-
le et de l’Agriculture, ainsi
que le préfet sur un tel ris-
que.

L’élu a préalablement été
infor mé de la menace
d’une « décision qui pour­
rait être rapide » pour un
transfert à Anthony, en
Île­de­France. Cet institut
effectue des études sur la
forêt et la filière bois, la
biodiversité (en particulier
dans le bassin ligérien),
les écosystèmes, la faune
et les milieux végétaux. Il
est actuellement situé au
cœur de la forêt d’Orléans
(la plus grande forêt do­
maniale de France). Cette
recentralisation remettrait

en cause la politique har­
monieuse d’aménagement
du territoire.

Un transfert aurait, esti­
me l’élu, des « consé­
quences très négatives
pour le potentiel de re­
cherches dans le Loiret,
dans la région, et pour la
Communauté d’universi­
tés et d’établissements en
cours de constitution, in­
cluant les établissements
d’enseignement supérieur
et de recherche des ré­
gions Centre­Val de Loire,
Poitou et Limousin ».

« Un coup fatal
au site
historique »

Et d’insister sur le « re­
m a r q u a b l e p o t e n t i e l
scientifique de l’IRSTEA et
sa forte implication dans
le contexte régional qui se
traduit par des coopéra­
tions avec l’Université
d’Orléans et les organis­
mes de recherche situés à
O r l é a n s ( In r a , C N R S ,
BRGM) ». Il anime ainsi
un module d’enseigne­
ment sur la biodiversité à
l’université d’Orléans.

Déplacer le centre de
l’IRSTEA reviendrait aussi

à « supprimer le seul cen­
tre de recherche implanté
dans l’Est du Loiret » et à
« porter un coup fatal au
site historique de Nogent­
sur­Vernisson ».

Des questions se pose­
raient effectivement sur ce
site qui accueille encore
l’Inventaire forestier natio­
nal (rattaché à l’Institut
géographique national),
deux sections de BTS du
lycée agricole du Chesnoy
et l’arboretum des Barres.
« Ce pôle dédié à la forêt
constitue un ensemble co­
hérent, qu’il serait très
préjudiciable de mettre en
cause ou d’amputer dans
des conditions qui se tra­
duiraient inéluctablement
par sa mise en cause. » Le
gouvernement restera­t­il
de bois ? ■

Anne-Marie Coursimault

NOGENT/VERNISSON■ Le centre de l’Irstea transféré ?

Le pôle dédié à la forêt menacé
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Effectifs. Selon le site In-
ternet de l’IRSTEA (l’insti-
tut étant injoignable hier
après-midi), le centre de
Nogent compte une cin-
quantaine de perma-
nents, dont 24 ingénieurs-
chercheurs. Il accueille
aussi des thésards, des
post-doctorants, des con-
tractuels et des stagiaires.

■ REPÈRES

RENCONTRE■ Le « monsieur météo » de TF1 et RTL est l’invité, ce samedi, de la Librairie Nouvelle à Orléans

« La météo est au cœur de la vie des gens »

Julie Poulet-Sevestre
julie.poulet@centrefrance.com

S a voix et son visage
sont familiers pour
des milliers de Fran­

çais. Louis Bodin annonce,
en effet, chaque jour, la
météo sur RTL et TF1. In­
génieur prévisionniste re­
connu, il sort, à quelques
semaines de la COP 21,
« Quand la météo fai t
l’histoire » (Ed. Albin Mi­
chel) . Un livre sur les
grands désordres météoro­
logiques qui ont infléchi le
cours de l’histoire et qu’il
vient présenter, ce samedi,
à la Librairie Nouvelle.

■ Avant de parler de votre
livre, comment allez-vous
après la tragédie que vous
avez vécue en début d’an-
née (le crash des hélicoptè-
res lors de l’enregistrement
de Dropped qu’il devait pré-
senter) ? Ça va de mieux
en mieux, la vie a repris le
dessus. Mais, c’est évident,
il y a un avant et un après
cet événement tragique.
Ce drame me conforte
dans le fait de vivre plei­

nement et d’être fidèle à la
mémoire de mes amis,
comme Florence Arthaud
avec qui j’avais les mêmes
envies, les mêmes engage­
ments. Je me demande
souvent si je suis à la hau­
teur. Je pense aussi beau­
coup aux familles, à leur
douleur permanente.

■ Vous serez samedi à Or-
léans à l’occasion de la sor-
tie du livre « Quand la mé-
téo fait l’histoire ». Comment
est-il né ? Chez Albin Mi­
chel, ils avaient l’idée d’un
livre autour de l’Histoire,
une matière qui intéresse
beaucoup les Français et
que j’adore. On assiste
également, avec la COP 21

entre autres mais aussi
avec les événements mé­
téorologiques, à une prise
de conscience, on s’in­
quiète pour l’avenir…
J’avais envie de prendre
un peu de recul en met­
tant la météo en perspec­
tive, montrer, comment, à
certaines époques, elle a
p u s e c o n f r o n t e r a u x

croyances, comment elle
était considérée au­dessus
de l’homme… Il ne faut
pas perdre le bon sens, et
rester humble et modeste.
On a beaucoup construit
sur la côte d’Azur, en bord
de mer : on va le payer car
il y aura d’autres inonda­
tions. Et ce ne sera pas dû
au réchauffement climati­
que.

« Je suis un
passionné
de ma planète »

■ La sélection des événe-
ments racontés dans votre
livre a-t-elle été difficile ?
Oui, parce qu’il y en a
beaucoup. Pour ce livre,
on s’est attaché à la Fran­
ce, en balayant diverses
époques, de La retraite de
Russie aux Trois Glorieu­
ses, du Débarquement à
l’hiver de l’abbé Pierre jus­
qu’à la canicule ou à Xyn­
thia… L’aventure humaine
ne peut pas être détachée
des aléas du temps.

■ Comment êtes-vous venu à
la météo ? Je suis un pas­
sionné de ma planète. J’ai
été élevé entre les terrains
d’aviation et le bord de
l’eau. De fait, l’aviation et

la voile sont deux domai­
nes qui me passionnent et
où la météo joue un rôle
important.

■ Que vous apportent les
rencontres avec vos audi-
teurs et vos lecteurs ? On se
rend évidemment compte
que la météo est au centre
de leur vie, qu’on leur ap­
porte une vraie info. C’est
important d’avoir un re­
tour même si on se fait
enguirlander quand il fait
mauvais parce que c’est
toujours de notre faute.

■ Justement, quel temps va-
t-il faire ce week-end dans
le Loiret ? Il va faire beau,
un dernier week­end sym­
p a a v a n t l e re t o u r d e
l’automne : refroidisse­
ment des températures et
apparition de la pluie. Un
temps plutôt normal pour
la saison, en fait.

■ Pour finir, que vous inspi-
re la mise à l’écart de votre
homologue sur France Télé-
vision, Philippe Verdier, suite
à la sortie de son livre ? J’ai
énormément souffert, en
début d’année, des gens
qui ont parlé à tort et à
travers. Je ne veux pas fai­
re la même chose et je
m’abstiendrai de tout
commentaire. ■

èè Orléans. Samedi, à 17 heures à
la Librairie Nouvelle.

Louis Bodin, grand spécia-
liste de la météorologie,
sort un livre sur les petits et
grands désordres météoro-
logiques qui ont changé le
cours de l’histoire.

NATURE ET MÉTÉO. Louis Bodin, passionné par sa planète. PHOTO LA MONTAGNE


